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Orléans Vivre sa ville
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Restaurateurs, si cette rubrique vous intéresse,
contactez Brigida au 02 38 79 44 22

ou Caroline au 02 38 79 44 21

RESTAURANT TRADITIONNEL

BUFFET 13,50€ (vin, café compris)
du lundi au vendredi

MENU à 25€ le week-end (apéritif, vin, café compris)

Hôtel - Bar - Restaurant AU PONT DE BOIGNY
Demi-pension

53 € PENSEZ À
RÉSERVER

Boigny/Bionne 0238752106/0695489830
TÊTE DE VEAU / FRAISE DE VEAU

Jeudi 14 novembre
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EN KIOSQUE EN NOVEMBRE

ABONNEZ-VOUS SUR
OPERA-MAGAZINE.COM

7.90€
CHEZ VOTRE MARCH
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Entretien : Stéphanie d’Oustrac
Rencontre avec la talentueusemezzo-soprano française

En coulisse : Helsinki
À la découverte de l’Opéra National de Finlande
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URBANISME■ Les rues Laville et de la Claye bloquées aujourd’hui encore

Ils cartographient la carrière

Caroline Bozec
caroline.bozec@centrefrance.com

C’ était en mars der
nier. Une habitante
du faubourg Saint

Vincent découvrait, près
de chez elle, une cavité
souterraine de plus de
3.000 mètres carrés pour
5.600 mètres cubes.

I l s’agi t là d’une des
nombreuses carrières de
calcaire creusées autour
d’Orléans depuis l’époque
galloromaine. C’est du
XIXe siècle, l’époque de
l’aménagement des boule
vards et faubourgs, que
datent le plus grand nom
bre de ces carrières.

Une inscription
datant de 1840
écrite sur
un mur

« On a trouvé un mur sur
lequel il est inscrit qu’il a
été construit en 1840.
Mais la cavité ellemême
pourrait être plus ancien
ne. La galerie, voûtée et
maçonnée, recèle beau
coup de graffitis que nous
avons du mal à déchif

frer », précise Cléa Bou
chard, chef de projet pour
la ville d’Orléans. Ces car
rières ont ensuite été réu
tilisées pour la culture de
la salade de cave, la bar
bedecapucin, qui se cul
tive dans le sable.

La ville a fait combler la
cavité pour éviter tout ris
que d’effondrement : « Il
n’y a plus aucun danger »,

assure Cléa Bouchard.
Reste à déterminer l’ex
tension de la carrière au
delà de la cavité découver
te – les galeries obstruées
n’apparaissent évidem
ment pas au premier coup
d’œil. Le Bureau de re
cherches géologiques et
minières (BRGM) et le
Centre d’études et d’ex
pertise sur les r isques,
l’environnement, la mobi

lité et l’aménagement (Ce
rema) y travaillent.

« Plutôt que de creuser
des forages partout, nous
utilisons un gravimètre :
quand il y a un vide, le dé
faut de masse génère une
anomalie dans le champ
de pesanteur. Ça permet
de détecter les cavités de
puis la surface », explique
Thomas Jacob, géophysi
cien au BRGM.

Aucune nuisance
pour les riverains
C’est pour mener cette

é t u d e ( q u i n e g é n è re
aucune nuisance pour les
riverains) sur la voie pu
blique que les rues Laville
et de la Claye sont fer
mées à la circulation de
puis deux jours, et jusqu’à
aujourd’hui. Les scientifi
ques se rendront ensuite
chez l’habitant ; cette pha
se de travail devrait être
achevée d’ici Noël.

Le Cerema prendra alors
la relève, s’appuyant sur
les résultats du BRGM,
pour décider où creuser
quelques forages, y glisser
une caméra ou même fai
re la place à l’humain, afin
de cartographier le reste
de la carrière. « Cela s’ins
crit dans un recensement
global des carrières d’Or
léans, explique Cléa Bou
chard, afin de savoir si, et
où, il y a des fragilités.
Pour l’ instant, i l n’y a
aucun risque ». ■

Après la découverte, en
mars dernier, d’une cavité
souterraine faubourg Saint-
Vincent, des recherches
scientifiques sont menées
dans la zone environnante.

TECHNOLOGIE. Le gravimètre permet de détecter les cavités
depuis la surface, explique Thomas Jacob.

■ EN BREF

BRUITS DE VILLE

FAMILLE SANS TABAC. La campagne nationale
Mois Sans Tabac, tout le mois de novembre, se concen-
tre sur la motivation et les méthodes pour arrêter de
fumer. C’est dans cet esprit que le CHRO et la CPTS’Or-
léanaise coopèrent de nouveau. Ils proposent, ce soir,
à 19 h 30, au CHRO (salle de conférence), une confé-
rence pédagogique sur le tabac, avec une vision inédi-
te de l’effet du tabac au sein de la famille, du désir de
maternité à la première cigarette de l’adolescent, sans
culpabilité ni tabou. Elle sera précédée d’animation et
de stands de 10 à 18 heures, au pôle Femme-enfant. ■

RÉACTION. La division de la gauche fait réagir. Ainsi,
Fabrice Van Borren, ancien conseiller municipal délé-
gué au tourisme et à la promotion de la ville, en-
tre 1995 et 2001 (Jean-Pierre Sueur était alors maire,
ndlr) voit en la rupture des négociations entre Europe
Ecologie-Les Verts, le Parti Communiste et le Parti So-
cialiste « la quasi-certitude d’un échec de l’arc huma-
niste aux prochaines municipales à Orléans ». Et de
développer : « Il serait temps que les partis politiques
se rendent compte que la démocratie au XXIe siècle ne
dépend plus seulement d’eux, que les citoyens souhai-
tent s’exprimer directement et que les négociations
pour avoir telle ou telle place n’ont plus lieu d’être.
C’est autour d’un projet de transition, d’innovation so-
ciale et de démocratie participative que doit se cons-
truire la liste qui portera les espoirs des Orléanais. »
Avec qui à sa tête ? Fabrice Van Borren soutient Jean-
Philippe Grand (EELV), « qui a la crédibilité pour être au
second tour en mars prochain. Ne laissons pas des
combats d’arrière-garde l’en empêcher ». ■

■ ÉTAT CIVIL

NAISSANCES ■
Clémence Mercier, Mia
Henry, Maëlys Moreau
Mauduit, Arinala Kerloc’h,
Elise Pavanic, Isaac Guie
rou, Camila Gonçalves
Brito, Jullian Dos Anjos,
Romy Nyffenegger, Anna
Paillet, Raphaël Monteiro
Ribeiro, Owen Martineau,
He a v e n Si n g b o, E l i s e
Desremaux, Simon Mi
chel, Manel El Carmouhi
et Aneta Marchant. ■

MAISON DES ASSOCIATIONS ■
Conjoints survivants
L’Association des conjoints survivants
tient une permanence à la Maison des
associations (rue SainteCatherine), de 15
à 17 heures, le premier et le troisième
lundis du mois. Infos au 02.38.53.20.24. ■

REPUBLIQUE ■ Permanence
Brigitte Ricard, adjointe au maire, assure
ra une permanence pour novembre, sur
rendezvous, en mairie de proximité. In
fos au 02.38.68.31.60. ■

EXPOSITION ■ Au temple
Le temple protestant accueille une nou
velle exposition « Entre les versets », avec
des peintures de Véronique Chapon, ar
chitecte de formation, peintre depuis
vingt ans et protestante. Ses œuvres, réa
lisées au pastel gras et à la peinture à
l’huile, sont inspirées de la Bible. Elles
seront visibles le samedi de 15 à 18 heu
res au 2, cloître SaintPierreEmpont, dès
samedi (vernissage vendredi, à 19 heures)
et jusqu’au 1er février. ■

magazine.larep@centrefrance.com

Pour faire paraître vos communiqués dans le supplément
du vendredi, merci d’envoyer vos textes

au pplus tard le mardi pprécédant la pparution, à :pp
la rep sorties


